
 

1 
 

 

Département fédéral de l’intérieur DFI 

Seul le texte prononcé fait foi 

 

 

  Seul le texte prononcé fait foi 

Check against delivery 

 

 

 

Débat Conseil de sécurité  

 

 

Upholding the purposes and principles of the UN Charter 

through effective multilateralism: maintenance of peace and 

security of Ukraine 

 

 

 

Discours du Président de la Confédération suisse,  

H.E. Mr. Alain Berset 

 

 

 

 

Mercredi 20 septembre 2023, New York - HLW 

 

 

 



 

2 

 

Monsieur le Président,  

 

Je vous remercie d’avoir organisé ce débat. Je remercie le Secrétaire général des Nations 

unies pour son intervention, mais bien au-delà de son intervention pour son engagement 

inlassable pour faire progresser la paix et le dialogue surtout quand c’est le plus difficile.  

 

Mesdames et Messieurs, 

 

Le constat tout d’abord. Et il n’est pas positif.  

L’époque que nous traversons est marquée par la remise en question du multilatéralisme, la 

multiplication des conflits et le creusement des inégalités.  

 

Mais où est notre responsabilité commune ? Il nous revient ici de rappeler les principes 

essentiels inscrits dans la Charte des Nations unies, que je tiens dans ma main, et de veiller à 

remplir le mandat qu’elle nous a confié.   

 

Ce texte fondamental exprime la volonté commune de tous les peuples à vivre en paix. 

Ce texte est le garant des valeurs universelles et des grands principes de l’ordre multilatéral  

• de l’égalité souveraine des Etats à l’interdiction du recours à la force, 

• de la défense des droits humains en passant par le progrès économique et social des 

peuples.  

 

Dans la guerre, la souffrance des civils est toujours le dénominateur commun.  

 

Or, le droit international humanitaire impose des obligations à toutes les parties au conflit. La 

Suisse est dépositaire des Conventions de Genève, et fidèle à notre longue tradition 

humanitaire, nous nous engageons à défendre et à faire respecter le droit international.  

 

Comme membre de ce Conseil, nous nous engageons à remplir le mandat clair et unique que 

la Charte des Nations unies nous confère ici : le maintien de la paix et la sécurité 

internationales. 

 

Avec l’agression militaire russe contre l’Ukraine, la Charte est violée à grande échelle. 
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Pourtant, séance après séance, la Fédération de Russie, membre permanent de ce Conseil, 

nie sa responsabilité. 

• Envers les milliers de morts et de blessés en Ukraine. 

• Envers les millions de personnes déplacées et, enfin, 

• Envers celles et ceux qui sont plongés dans une profonde insécurité, où qu’ils soient 

dans le monde, y compris en Russie.  

 

Les conséquences de cette guerre sont planétaires. 

• La sécurité alimentaire mondiale est fragilisée. 

• Le secteur énergétique est perturbé. 

• Les risques nucléaires augmentent. 

• Les inégalités se creusent. 

 

La Suisse attend de la Fédération de Russie, qu’elle respecte la Charte et ses principes. 

La Suisse appelle une fois encore la Russie à cesser les hostilités, à retirer ses troupes du 

territoire ukrainien et à respecter la souveraineté et l’intégrité territoriale de l’Ukraine.  

 

Mesdames et Messieurs, 

 

Si le mandat du Conseil de sécurité est clair, celui-ci n’affiche pas toujours l’efficacité voulue. 

Alors qu’il s’agit de sauver des vies, de garantir la sécurité globale et de renforcer la stabilité, 

nos discussions s’enlisent dans des cycles qui n’aboutissent pas à des résultats sur certaines 

questions.  

 

Ce Conseil ne doit pas gaspiller le bien le plus précieux dont il dispose : la confiance de celles 

et ceux qui comptent sur nos travaux pour garantir une vie dans la dignité et la paix.  

 

Nous avons les moyens de remplir notre mandat. En témoignent les 26 résolutions que nous 

avons adoptées depuis janvier. Des résolutions visant à promouvoir la paix et la sécurité en 

Colombie, en Afghanistan, en Irak et au Soudan du Sud.  

 

Ces exemples sont là pour nous rappeler que le Conseil de sécurité, même si c’est plus 

difficile qu’avant, a gardé sa capacité d’action. 
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Bien sûr ce Conseil a d’urgence besoin de réformes. La Suisse s’engage depuis de très 

nombreuses années pour sa meilleure représentativité – à commencer par les pays africains 

– et pour de meilleures méthodes de travail. Pourtant aucune réforme ne remplacera la 

volonté des Etats à respecter la Charte. 

 

Dans son Nouvel agenda pour la paix, le Secrétaire général indique la marche à suivre pour le 

renforcer : resserrer les rangs derrière les principes d'universalité, de solidarité et de 

confiance.  

 

Mesdames et Messieurs,  

 

La Suisse assume ce devoir de solidarité. En Ukraine, nous nous engageons à alléger les 

souffrances de la population civile, à rendre justice aux victimes et à promouvoir une solution 

politique au conflit le moment venu. 

 

Nous avons ouvert nos portes aux personnes fuyant la guerre, apportons un soutien 

humanitaire et collaborons avec le gouvernement ukrainien pour le processus de 

reconstruction. 

 

Les tâches qui attendent l’Ukraine sont immenses. 

 

Pour ne donner qu’un exemple : une surface quatre fois plus grande que la Suisse est minée 

en Ukraine. Là aussi, nous soutenons le déminage humanitaire avec notre savoir-faire ainsi 

qu’avec des livraisons de matériel. Et nous envisageons de renforcer encore ces 

engagements.  

 

C’est dans cet esprit de solidarité, que nous appelons à une relance de l'initiative de la mer 

Noire. La Suisse exprime sa gratitude envers le Secrétaire général pour son engagement 

infatigable dans ce sens.  

 

Mesdames et Messieurs, 

 

Le multilatéralisme est la seule option  

• pour parvenir à la paix, 
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• pour sortir des logiques individuelles, dans lesquelles chacun ne cherche qu’à 

défendre ses intérêts et à maximiser son influence, 

• pour relancer la recherche de solutions communes, durables et garantissant une vie 

digne pour toutes et tous. 

Dans cette optique, la Suisse salue les initiatives diplomatiques en faveur d’une paix durable 

en Ukraine, une paix enracinée dans la Charte des Nations unies.  

Car c’est la Charte qui est la pierre angulaire de la coexistence pacifique de tous les États.  

Hier comme aujourd’hui, le repli, la menace et la violence n’apporteront pas de réponses aux 

dysfonctionnements et aux déséquilibres du monde dans lequel nous vivons. 

 

Ce Conseil ne peut remplir avec succès son mandat, et donc mettre en œuvre la volonté 

commune des peuples de ce monde de vivre en paix et en sécurité, que s’il agit dans un 

esprit de confiance et de collaboration.  

 

Cet esprit doit guider chacune et chacun autour de cette table. Aujourd’hui, nous avons 

l’opportunité de changer le cours des choses. Il faut le vouloir. Il faut le vouloir ardemment. 

Car une paix durable vaut plus que tout gain éphémère.  

 

Je vous remercie pour votre attention. 

 

 
Unofficial translation 

 

Mr. President, 

 

I thank you for organizing this debate. I thank the Secretary-General of the United Nations for 

his speech, but also for his tireless commitment to advancing peace and dialogue, especially 

when it is most difficult. 

 

Ladies and Gentlemen, 

 

First of all, the facts. And they are not positive.  

The times we live in are marked by the questioning of multilateralism, the multiplication of 

conflicts and the deepening of inequalities. 
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But where remains our shared responsibility? It is our duty here to recall the essential 

principles enshrined in the Charter of the United Nations, which I am holding in my hands, and 

to ensure that we fulfil the mandate it has entrusted us with. 

 

This seminal text expresses the common will of all peoples to live in peace. 

 

This text is the guarantor of universal values and the main principles of the multilateral order 

• from the sovereign equality of all States to the prohibition of the use of force, 

• from the defense of human rights to the economic and social progress of peoples. 

 

The suffering of civilians is always the common denominator of war.  

 

However, international humanitarian law imposes obligations on all parties to conflict. 

Switzerland is the depositary State of the Geneva Conventions and, faithful to our long-

standing humanitarian tradition, we are committed to defending and upholding international 

law.  

 

As a member of this Council, we are committed to fulfilling the clear and unique mandate 

conferred on us by the UN Charter: the maintenance of international peace and security. 

 

With Russia's military aggression against Ukraine, the principles of the Charter are being 

violated on a massive scale. 

Yet session after session, the Russian Federation, a permanent member of the Council, 

denies its responsibility. 

 

• For the thousands of dead and wounded in Ukraine. 

• For the millions of displaced persons and, finally, 

• For all those plunged into deep insecurity, wherever they are in the world, including 

Russia. 

 

The consequences of this war are planetary. 

• Global food security has been undermined. 

• The energy sector is disrupted. 

• Nuclear risks are increasing. 

• Inequalities are growing. 
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Switzerland expects the Russian Federation to respect the Charter and its principles.  

 

Switzerland once again calls on Russia to cease hostilities, withdraw its troops from Ukrainian 

territory and respect the sovereignty and territorial integrity of Ukraine. 

 

Ladies and Gentlemen, 

 

While the Security Council's mandate is clear, it is not always as effective as it should be. 

 

While the objective is to save lives, guarantee global security and reinforce stability, our 

discussions on certain issues get bogged down and fail to produce tangible results. 

 

This Council must not squander the most precious asset at its disposal: the trust of those who 

rely on our work to guarantee a life in dignity and peace. 

 

We have the means to fulfil our mandate, as illustrated by the 26 resolutions we have adopted 

since January. Resolutions that promote peace and security in Colombia, Afghanistan, Iraq 

and South Sudan. 

 

These examples are here to remind us that the Security Council, though it is more difficult 

than before, has retained its capacity for action. 

 

Of course, the Council is in urgent need of reform. For many years now, Switzerland has been 

committed to making it more representative – starting with the African countries – and to 

improving its working methods. However, no reform can replace the will of States to respect 

the Charter. 

 

In his New Agenda for Peace, the Secretary-General outlines the steps to be taken to 

strengthen multilateralism: closing ranks behind the principles of universality, solidarity and 

trust. 

 

Ladies and Gentlemen,  

 

Switzerland assumes this duty of solidarity. In Ukraine, we are committed to alleviating the 

suffering of the civilian population, rendering justice to the victims and promoting a political 

solution to the conflict in due time. 
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We have opened our doors to people fleeing the war, provide humanitarian aid and are 

working with the Ukrainian government on the process of reconstruction. 

 

The challenges that Ukraine is facing are immense. 

 

To give just one example: an area four times the size of Switzerland is contaminated with 

mines in Ukraine. Here, too, we are supporting humanitarian demining with our know-how and 

the supply of equipment. And we plan to further step up these commitments.  

 

It is in this spirit of solidarity that we are calling for the Black Sea Initiative to be relaunched. 

Switzerland expresses its gratitude to the Secretary-General for his tireless efforts in this 

regard. 

 

Ladies and Gentlemen, 

 

multilateralism is the only option  

• to achieve peace, 

• to move away from individualistic thinking, in which each side seeks only to defend its 

own interests and maximize its own influence, 

• to relaunch the search for common, sustainable solutions that guarantee a dignified life 

for all. 

 

Against this backdrop, Switzerland welcomes diplomatic initiatives in favor of a lasting peace 

in Ukraine, a peace rooted in the principles of the UN Charter.  

 

For it is the Charter that is the cornerstone of peaceful coexistence of all States. 

 

Never have isolationism, threats and violence provided the answers to the dysfunctions and 

imbalances of the world in which we live. 

 

This Council can only successfully fulfil its mandate, and thus implement the common desire 

of all people of this world to live in peace and security, if it acts in a spirit of trust and 

collaboration.  

 

This spirit must guide everyone around this table. Today, we have the opportunity to change 

the course of event. We have to want it. We have to want it ardently. For lasting peace is 

worth more than any fleeting gain.  
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Thank you for your attention. 

 

 


